L'appel des apôtres et la pêche miraculeuse chez St Luc
Mi 7,18-20 ; Rom 8,18-23 ; Luc  5, 1-
Chez les autres Évangélistes  l'appel des 4 se situe au début du ministère de Jésus. Chez St Luc, vous l’avez entendu, il y a déjà une foule de disciples (ou de curieux!). Jésus enseigne depuis une barque qui « par hasard »  est celle de Simon-Pierre. Le fougueux Pierre et les fils de Zébédé sont impressionnés par le miracle des poissons. Ils quittent leurs bateaux, ils laissent tout et suivent Jésus .
Cet Évangile me parle de miracle, d'appel et d'engagement .
Et si j'avais été là, comment aurais-je réagi ? ?? Représentons-nous la scène au bord du lac .... : nous sommes des travailleurs fatigués d'une pêche infructueuse. Jésus apparaît , il « fait » un miracle ...et  .... nous ? nous lâchons tout pour le suivre ? ??
Jean-Baptiste , dont c'était la  fête le 24 (au solstice d'été) comme Pierre et Paul dont nous commémorons le martyr demain (le 29) et d'innombrables autres témoins passés et présents, des saints que nous aimons comme des inconnus ont été touchés et se sont élancés vers un futur inconnu suite à une prise de conscience intérieure. Éblouis par une apparition, émerveillés par un acte ou une parole de quelqu'un (ici, en l'occurrence Jésus ) ou broyés par une épreuve; ils se sont sentis appelés et ont eu cette audace inouïe de tout engager jusqu'à parfois mourir par amour. Ils ont osé lâcher le connu et l'acquis, le travail du monde, les liens affectifs ..
N'idéalisons pas. Ces changements de vie  ne vont pas de soi : Pierre frémit, un effroi le saisit, nous dit le texte, comme Marie à l'Annonce de l'Ange Gabriel. Ce sont des engagements (enfantements) qui, comme l'écrit St Paul aux Romains, entraînent bien des souffrances...  Mais ces grands frères et sœurs dans la foi vivaient à l'intérieur l'intuition d'une libération et la confiance en une plus grande joie, celle d'entrer dans la gloire d’enfant de Dieu .  Chouraqui : Oui ,je le pense, les souffrances du temps présent ne peuvent être comparées à la gloire qui se découvrira en nous (...) La création toute entière sera libérée de la servitude de la corruption pour la liberté de gloire des enfants d'Elohim.
 Pour quoi ? Comment ?
Ils ont rejoint leur moi profond, leur vrai moi , l' Esprit en eux .
Jésus dit à Pierre (donc à moi ) : avance en eau profonde. Remarquons le singulier. C'est un travail (une démarche)  à faire seul ... : arrêter ma trajectoire pour aller dans mes profondeurs, pour écouter à l’intérieur.
Faisons une petite expérience : concentrons-nous une minute sur nos mains ... pour juste les ressentir .... Chaque fois qu’une pensée nous monte revenons vers le sentir de nos mains. ..(...) Nous pourrions faire cela aussi avec nos pieds, notre visage ... et vous avez sûrement déjà pratiqué cet exercice en séance de relaxation. N'y a t'il  pas  l'étonnement  de constater une énergie toute seule ? Un picotement ou une chaleur dans les mains puis comme une sensation de vitalité dans tout le corps.  N'y a-t'il pas un sentiment d’émerveillement de constater que cela respire en moi sans aucun acte volontaire de ma part. Nous expérimentons parfois un espace intérieur, une paix ou   parfois un battement précipité. C’est peut-être déjà un miracle : je vis, je suis !
Prendre conscience du « je suis », le moi profond,  au delà des pensées et jugements peut être une expérience fondatrice .
Les pensées qui nous assaillent et dont nous sommes parfois prisonniers comme nos sentiments viennent de nos conditionnements divers (gènes, éducation, habitudes, rencontres, événements vécus ... etc.  Ce n'est pas nous qui les créons, elles s'invitent ...Ce n'est pas mon identité. Ces appréciations(jugements) ou idées ne sont pas objectives. Elles ne sont qu'illusions et les sentiments, nous le savons passent, changent. Par ex : je me trouve maladroite ou incapable pour ceci ou cela, je trouve l'autre belle ou trop maigre ...Jugements subjectifs car un autre aura une autre perception de la même personne.  Ce n'est donc pas la réalité ..
Bien au delà de ce que je pense de moi, de mes capacités ou complexes,  il y a un « je suis » qui est un j' étais et un je serai (une capacité à créer ). Je suis en interdépendance avec mes aïeuls, mes sœurs, mes amis ou ennemis, mes profs ou auteurs préférés. Je suis par ce que nous sommes . Tout me construit et fait que j'existe ici maintenant.  
C’est pareil pour toute être vivant. Quand je contemple longuement un visage ou une chose, je peux atteindre leur essence indéfinissable. En cela l'artiste et l'enfant sont nos maîtres. Ils regardent un brin d'herbe ou une chaise et créent toute une histoire. L'enfant fait de la branche son planeur et Van Gogh d'une vielle chaise un tableau. Je peux décrire de façon scientifique ce petit brin d'herbe se balançant au vent ; sa couleur, sa taille, sa composition chimique, mais il est bien plus que ça. Nous sommes remplis d'illusions sur la réalité qui nous dépasse toujours,  seul mon émerveillement rejoindra le réel.
« Avance en profondeur » (trad. de  Chouraqui).  L'aventure verticale à laquelle Jésus nous invite aujourd'hui avec Pierre est ardue. Cette plongée dans mes profondeurs implique aussi la découverte de toutes nos contradictions et blessures, les miennes et celles du monde .. Voyez les poissons et monstres qui grouillent sur l'icône du Baptême du Christ. Nous ne pouvons en faire l'économie. Cela grouille aussi chez nous : jugements, fausses identifications et ambitions (être intelligent, riche, souple...) qui sont des substituts à l'Etre .  L'oubli de l'être, de mon essence profonde est cette illusion première qui me rend prisonnière de mon ego. Reconnaître mon péché comme Pierre c'est constater ma rupture avec l'abondance de la Vie ici et maintenant, avec les autres et l'univers et c'est l'amorce du changement.
Par contre, la conscience de l'interconnexion avec tout le vivant est une grâce . Découvrir le miracle de la Vie  c'est tellement énorme que Pierre doit appeler ses amis pour qu'ils collaborent. Voici le pluriel dans le texte. L’œuvre, l'action se fait  ensemble. Pareil pour nous notre vocation / mission . Elle est unique et spécifique mais elle plonge dans l'infini car elles plonge dans l'Esprit . Pour évoquer ce mystère de notre source intérieure, P. Alphonse parlait de « l'Au-delà au fond de nous mêmes » , certains disent la Transcendance ; Les Bouddhistes parlent de la vraie nature ; les Hindous de l'Atman . Le Dieu de notre foi chrétienne ; le grand « je suis » qui à la fois est Celui-qui-était,  qui est et qui- vient repose à l'intérieur de moi . Il est un Dieu  en société parfaite, en communion sans confusion. Trois personnes en interdépendance libre dans une relation d'amour. Voilà pourquoi nous sommes ici , engagés à sa suite  pour apprendre à aimer pour du vrai , à tout aimer, à  tout accepter ! Adhérer au réel , c'est adhérer à la Vie . Et c'est cela le miracle !
Cette essence profonde que je suis m'encre dans le moment présent .
Louer en tout temps et en tout lieu . Le grand « je suis » nous précède sur le chemin de l'acceptation totale .  Bien plus Il est à l'intérieur de nous . Lui le Roi des rois s'abaissant  vient me rejoindre humblement, tendrement et  simplement.  Pas étonnant que nous soyons dans la crainte et le tremblement devant cette puissance antinomique, cette force d'aimer.
Jésus dit à Pierre : désormais tu seras pêcheur d'hommes. Ceci est l'appel prophétique auquel nous sommes tous appelés . Voilà notre mission  mutuelle en Église : Nous accueillir dans nos différences, faire œuvre de conciliation.  Nous encourager à une vie spirituelle qui s'enracine dans notre moi profond et nous libère peu à peu de nos égocentrismes.  Nous éveiller à notre vrai nature.
A Lui qui est, qui était, qui vient et qui habite en moi , honneur et gloire !
A moi aussi honneur et gloire !  A chacun de nous , à Jean -Baptiste en l'honneur de qui nous allons chanter :
«  Dés le sein de ma mère le Seigneur ...m'a appelé par mon nom. Il a rendu ma bouche semblable à une épée tranchante , Il m'a protégé de l'ombre de sa main Il a fait de moi une flèche choisie  










Roseline
Mes sources : les échanges avec les copines : Fabienne, Jeanne et Veerle
Yvan Amar « le maître des béatitudes
Ekhart Tolle : Terre Nouvelle
Shunryu Suzuki : Esprit zen , esprit neuf
Annexes :
Thomas Merton : Notre appel est spécifique . L'appel prophétique suppose que nous soyons très conscients des contradictions dans la vie relationnelle  (en société ) L'appel prophétique auquel  nous sommes tous appelés est une vocation  à une vie de profondeur , de conciliation , sortie du monde . Et cela ne veut pas dire ne pas regarder de films ou aller danser (...); c’est un appel à vivre à partir de ce  Moi profond et authentique  au fond de nous . C’est notre raison d'être . Il doit y avoir chez nous une qualité d’accueil de l'autre que les hommes ne peuvent trouver ailleurs  
la vie spirituelle est une libération pour vivre à partir de notre vrai moi profond
 Notre communauté paroissiale à l'image de qui nous sommes ..
C'est ici que nous venons et nous ressourcer et donner à l'autre cet élan de la paix du Christ.
A. Jolien rappelle Nietzsche : la créature organique voit toute chose sous l'angle d'égoïsme afin de pouvoir subsister ..Comment passer de l'égoïsme à l'altruisme ? Nous seconder, réparer ... au cœur du quotidien...  
L’Église = une auberge pour le blessé,  une policlinique , un hôtel-Dieu . Cfr Monastère Ste Élisabeth à Minsk 
Michée 7, 18 à 20

18 Quel Dieu est semblable à toi, Qui pardonnes l'iniquité, qui oublies les péchés Du reste de ton héritage? Il ne garde pas sa colère à toujours, Car il prend plaisir à la miséricorde.

19  Il aura encore compassion de nous, Il mettra sous ses pieds nos iniquités; Tu jetteras au fond de la mer tous leurs péchés.

20 Tu témoigneras de la fidélité à Jacob, De la bonté à Abraham, Comme tu l'as juré à nos pères aux jours d'autrefois.
Romains 8, 18 à 23
18Je pense que les souffrances du temps présent sont sans mesure avec la gloire qui doit être révélée en nous. 

19Aussi la création attend-elle avec impatience la révélation de la part des fils de Dieu.

20La création a été soumise à la vanité, non de son gré, mais par 

celui qui l’y a soumise, 21avec l’espérance qu’elle aussi serait libérée

de l’esclavage de la corruption pour participer à la liberté glorieuse

des enfants de Dieu.

22Nous savons que jusqu’à présent la création toute entière gémit

dans les douleurs de l’enfantement. 

23Elle n’est pas la seule : car nous qui possédons les prémices de l’Esprit nous gémissons en nous-mêmes, dans l’attente de l’adoption, du rachat de notre corps en Jésus Christ notre Seigneur.
Luc 5, 1 à 11
1Or la foule se pressait autour de Lui pour entendre la Parole

de Dieu, et Lui se tenait au bord du lac de Gennesareth ; 

2il advint qu’Il vit deux barques sur le bord du lac ; les pêcheurs en

étaient descendus et lavaient leurs filets.

3Or, étant monté dans l’une des barques, qui était à Simon, Il le pria de s’éloigner un peu de la terre, et s’étant assis dans la barque, Il enseignait les foules.

4Quand Il eut fini de parler, Il dit à Simon : “Avance en eau

profonde, et lâchez vos filets pour la pêche”. 

5Et Simon répondit en disant : “Maître, nous avons peiné toute la nuit sans rien prendre; mais sur ta parole, je vais jeter les filets”. 6L’ayant donc fait, ils capturèrent une grande quantité de poissons, au point que leurs filets étaient près de rompre. 

7Et ils firent signe à leurs associés, dans l’autre barque, pour qu’ils viennent à leur aide, et ils vinrent et ils remplirent les deux barques, à tel point qu’elles s’enfonçaient.

8A cette vue, Simon-Pierre se jeta aux genoux de Jésus en disant: “Eloigne-Toi de moi, Seigneur, car je suis un homme de péché!” 9Car la stupeur l’avait saisi, lui et tous ceux qui étaient avec lui, à cause de la pêche de poissons qu’ils venaient de prendre.

10Et de même Jacques et Jean, les fils de Zébédée, qui étaient les

compagnons de Simon. Et Jésus dit à Simon : “Ne crains pas ; désormais ce sont des hommes que tu prendras”.

11Ayant ramené les barques à terre, ils quittèrent tout et Le suivirent.
